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Introduction

Microsoft a abondamment investi dans les technologies Web et l’implémentation de ces technologies dans toutes ses gammes de produits. Microsoft® Exchange 2000 Server marque une nouvelle étape de ce processus en élargissant les applications back-end et client à la prise en charge des derniers progrès de la technologie Web.

Microsoft Outlook® Web Access est un composant étroitement intégré d’Exchange 2000. L’architecture Outlook Web Access a été entièrement révisée depuis son introduction dans Microsoft Exchange Server version 5.0. De plus, les améliorations apportées à l’architecture Exchange 2000 affectent considérablement le fonctionnement de Outlook Web Access. Grâce à ces améliorations, Outlook Web Access bénéficie d’une évolutivité et de fonctionnalités nettement accrues.

Le présent livre blanc traite d’Outlook Web Access dans Exchange 2000 et plus particulièrement de son architecture et de son déploiement.

Caractéristiques et limitations

Exchange 2000 contient une nouvelle version de Microsoft Outlook Web Access, dont la conception a été revue pour améliorer les performances et l’évolutivité. Les performances et les fonctionnalités client s’en trouvent grandement améliorées. Exchange 2000 offre les nouvelles fonctions suivantes :
· Exploitation des fonctionnalités avancées de Microsoft Internet Explorer version 5.0. Lorsqu’on y accède à partir d’Internet Explorer 5.0, Outlook Web Access ressemble beaucoup à l’interface client complète. Outlook Web Access est également plus efficace pour les utilisateurs de Microsoft Internet Explorer 5.0, car il n’a pas besoin de communiquer avec le serveur Outlook Web Access chaque fois que l’utilisateur clique dans l’interface, comme c’est le cas avec d'autres clients.
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Figure 1 : Accès à Outlook Web Access à partir d’Internet Explorer 5.0

· Prise en charge des éléments incorporés. Outlook Web Access prend désormais en charge les éléments incorporés tels que les messages, les rendez-vous et les demandes de réunion, ainsi que les contacts et les publications.

· Prise en charge des dossiers publics contenant des éléments de contact et de calendrier.

· Prise en charge des URL nommées qui font référence à des éléments. Alors que les précédentes versions du composant Outlook Web Access utilisaient des identificateurs globalement uniques (GUID) pour faire référence aux éléments de la banque d’informations, ces éléments (messages, dossiers, etc.) sont désormais accessibles par l’intermédiaire d’une simple adresse textuelle telle que http://serveur/exchange/mailbox/inbox.

· Prise en charge des messages multimédia. Outlook Web Access permet d’ajouter facilement des extraits audio et vidéo directement dans un message que vous envoyez ensuite.

Outlook Web Access ne prétend pas remplacer Microsoft Outlook 2000 mais propose en revanche des fonctions complètes de messagerie qui entraînent une occupation moindre du réseau. Outlook Web Access offre une multitude de fonctionnalités en ce qui concerne les composants de messagerie de base tels que le courrier électronique, le calendrier et les contacts. 

Le tableau ci-après présente une comparaison succincte des fonctions fournies par Outlook 2000, Outlook Web Access et Outlook Web Access 5.5.

	Composant
	Outlook 2000
	Outlook Web Access 2000
	Outlook Web Access 5.5

	Fonctions de base
	
	
	

	Messagerie
	Oui
	Oui
	Oui

	Calendrier
	Oui
	Oui
	Oui

	Contacts
	Oui
	Oui
	Oui

	Tâches
	Oui
	Non
	Non

	Incorporation
	Oui
	Oui
	Non

	Texte enrichi
	Oui
	Oui
	Oui

	HTML
	Oui
	Oui
	Non

	Édition par glisser-déposer
	Oui
	Oui avec Internet Explorer 5.0
	Non

	Menus contextuels
	Oui
	Oui avec Internet Explorer 5.0
	Non

	Utilisation en mode hors connexion
	Oui
	Non
	Non

	Journal
	Oui
	Non
	Non

	Modèles d’impression
	Oui
	Non
	Non

	Fonctions avancées
	
	
	

	Remise différée
	Oui
	Non
	Non

	Expiration
	Oui
	Non
	Non

	Vérificateur orthographique
	Oui
	Non
	Non

	Rappels
	Oui
	Non
	Non

	Règles Outlook
	Oui
	Non
	Non

	Connexion unique
	Oui
	Oui*
	Non


* Non disponible avec les configurations serveur frontales et back-end.

Prise en charge du client

· Internet Explorer 5.0. Ce client utilise le langage HTML dynamique (DHTML) et une combinaison de langage XML (Extensible Markup Language) pour offrir, par l’intermédiaire du navigateur, un large éventail de fonctions destinées aux applications de collaboration. Internet Explorer 5.0 fournit une interface utilisateur beaucoup plus proche de la version complète de Microsoft Outlook et propose des fonctions telles que l’édition par glisser-déposer entre les dossiers, ainsi qu'une arborescence pour ouvrir ou créer de nouveaux dossiers. Lorsqu’ils créent un message, les utilisateurs de Microsoft Internet Explorer 5.0 peuvent tirer parti des fonctions d’édition de texte enrichi pour mettre leur texte en forme. 

· Autres navigateurs. Outlook Web Access est conçu pour les navigateurs qui prennent en charge HTML version 3.2 et JavaScript. Les navigateurs autres qu’Internet Explorer 5.0 réduisent toutefois l’utilisation de scripts côté client et n’offrent donc pas les mêmes fonctionnalités. Par exemple, ils ne prennent pas en charge la fonction d’édition par glisser-déposer, ni l’authentification native Kerberos
.

Si vous voulez tirer pleinement parti des fonctions d’Outlook Web Access, utilisez Internet Explorer 5.0. Tout autre navigateur prenant en charge HTTP version 3.2 peut fonctionner, mais certaines fonctions ne sont disponibles qu’avec Internet Explorer 5.0. Le tableau ci-après compare les navigateurs.

	Fonction
	Internet Explorer 5.0
	Autre

	Composition de texte HTML
	Oui
	Non

	Édition par glisser-déposer
	Oui
	Non

	Volet d'aperçu
	Oui
	Non

	Arborescence
	Oui
	Non


Dans les autres navigateurs, la non-disponibilité de certaines fonctions s’explique généralement par la nécessité d’assurer une compatibilité ascendante avec les navigateurs qui ne prennent pas en charge les formats DHTML et XML.

Architecture

Le composant Outlook Web Access de Microsoft Exchange 2000 diffère sensiblement de la version lancée avec Exchange Server version 5.0. Outlook Web Access 5.x utilisait des pages ASP (Active Server Pages) pour communiquer avec le serveur Exchange qui utilisait CDO (Collaboration Data Objects) version 1.2 et MAPI (Messaging Application Programming Interface). Le nombre réel d’utilisateurs par serveur était limité par la charge réseau nécessaire à la prise en charge des scripts convertis en ASP et à la génération de sessions MAPI dans ASP. Dans ce contexte, Outlook Web Access faisait en réalité partie intégrante de Microsoft Internet Information Services (IIS). 

Outlook Web Access intégré à Exchange 2000 n’utilise pas MAPI pour communiquer avec la banque de boîtes aux lettres et n’utilise plus les pages ASP pour les accès client. Les clients continuent d’utiliser HTTP pour leurs accès ; cependant, Outlook Web Access est désormais intégré dans le Microsoft Web Storage System et n’utilise IIS que pour recevoir les requêtes et les transmettre au Web Storage System.

Intégré au système d’exploitation Microsoft Windows® 2000, IIS traite les requêtes reçues des navigateurs Web et envoie les réponses HTTP émises par Exchange 2000 Server ou Outlook Web Access. IIS reçoit une requête du client, examine l’espace de nom et renvoie les informations relatives au contexte de l’URL au navigateur Web. Si le serveur héberge la base de données Exchange 2000, Outlook Web Access utilise un canal à haute vitesse pour accéder à la banque de boîtes aux lettres. Si le serveur est un serveur frontal, Outlook Web Access transmet la requête à un serveur back-end en utilisant HTTP.

Accès à un serveur

Les clients acheminent les requêtes spécifiques à Outlook Web Access en utilisant des URL nommées. Souvent, l’URL, de type http://owa.microsoft.com/exchange, dirige le client vers la boîte aux lettres de l’utilisateur. Les URL nommées ne sont cependant pas limitées à l’adressage d’une boîte aux lettres. Il est possible d’adresser la plupart des fonctions et des composants du client en définissant une URL spécifique. 

Vous pouvez ouvrir un dossier particulier en ajoutant son nom à la suite du nom de la boîte aux lettres. Par exemple, pour ouvrir un calendrier, entrez le chemin d’accès à la boîte aux lettres de l’utilisateur, suivi de /calendar, comme suit : http://owa.microsoft.com/exchange/utilisateur/calendar. De même, vous pouvez accéder directement au dossier Contacts en entrant le chemin d’accès à la boîte aux lettres du client, suivi de /contacts.

Les URL nommées ne sont pas utilisées seulement pour accéder à des dossiers. Vous pouvez ouvrir un élément quelconque et effectuer de nombreuses opérations à l’aide d’un adressage explicite par URL. De nombreuses options et commandes permettent un large éventail d’actions. L’optimisation des fonctions de base des URL nommées peut permettre une intégration rapide d’Exchange avec les sites intranet d’entreprise. Pour plus d’informations, reportez-vous au Exchange 2000 Server Software Developer's Kit disponible à l’adresse http://msdn.microsoft.com/downloads/sdks/exchange/beta.asp.

WebDAV

Les clients Internet Explorer 5.0 prennent en charge une extension du protocole HTTP connue sous le nom de WebDAV. WebDAV permet une manipulation plus complète des données situées sur le serveur que HTTP seul, de sorte que le client peut travailler avec ces données de manière plus intuitive.

WebDAV reconnaît tous les types de contenus et peut donc être utilisé avec toutes sortes de documents. Vous pouvez utiliser WebDAV pour créer tout ce que vous stockez dans un fichier. WebDAV offre les fonctions suivantes : 

· Protection contre l’écrasement (verrouillage de fichier). WebDAV permet aux utilisateurs d’écrire, de modifier et d’enregistrer des documents partagés sans écraser le travail d’une autre personne, quel que soit le logiciel ou le service Internet utilisé.

· Gestion de l'espace de nom. Les fonctions de gestion d'espaces de noms permettent aux utilisateurs de gérer des fichiers et des répertoires Internet ; par exemple, les utilisateurs peuvent déplacer et copier des fichiers à l’aide d’un paradigme simple. Le processus est comparable à la gestion des fichiers et répertoires dans un logiciel de traitement de texte sur un ordinateur local.

· Accès aux propriétés (métadonnées). La fonction d’accès aux propriétés de WebDAV offre un moyen efficace pour stocker et extraire des métadonnées. Les métadonnées sont des informations relatives à un document Web, notamment le nom de l’auteur, le copyright, la date de publication et les mots clés utilisés par les moteurs de recherche Internet pour rechercher et extraire les documents pertinents.

· Rendu côté client. WebDAV utilise XML pour transférer les données entre le serveur et le client, ce qui lui permet de transférer la tâche du rendu HTML du serveur au client. L'objectif essentiel est de répartir le traitement et, par conséquent, d’augmenter la capacité du serveur.

· Compatibilité ascendante. Exchange prend en charge les méthodes HTTP standard (GET, POST, PUT, DELETE, OPTIONS) et en ajoute de nouvelles pour les fonctions spécifiques à WebDAV. WebDAV étant une extension de HTTP, les méthodes existantes ne sont pas modifiées.

Vous trouverez plus d’informations sur WebDAV à l’adresse http://www.webdav.org. WebDAV est défini dans le document IETF RFC 2518.

Scénarios d’utilisation

Outlook Web Access offre une solution clé en main pour les nombreux problèmes auxquels sont confrontées les entreprises qui tentent de mettre la messagerie à la disposition de tous les secteurs de leur organisation. Vous trouverez ci-après la description de quelques-uns des nombreux scénarios selon lesquels les utilisateurs peuvent tirer pleinement parti des possibilités d’Outlook Web Access.

Messagerie réduite

Outlook Web Access constitue une excellente solution de remplacement du client Outlook 2000 complet. Dans certains cas, l’utilisation d’un client complet n’est pas nécessaire ou tout simplement pas pratique, notamment lorsqu’il faut utiliser un réseau privé virtuel (VPN) pour accéder à la messagerie. Outlook Web Access permet de gérer ces scénarios de manière efficace et économique.

Vous pouvez utiliser facilement Outlook Web Access pour atteindre les objectifs décrits dans le kit Zéro Administration pour Windows. Le concept de base est que tous les utilisateurs d’une organisation n’ont pas besoin de toutes les fonctions de messagerie. Par exemple, le déploiement de Microsoft Office ou Outlook 2000 n'est pas forcément justifié sur des ordinateurs qui fonctionnent comme des stations dédiées ou des stations d’application. Il est probable également que les utilisateurs de ce type de poste de travail n’ont pas besoin de fonctions de messagerie évoluées. 

Connaître les limitations du client Outlook Web Access permet de mieux déterminer les utilisateurs concernés par une messagerie réduite. En d’autres termes, les utilisateurs qui normalement ne recevraient pas Office 2000 n’ont probablement pas besoin de Outlook 2000.

Enfin, Outlook Web Access utilise HTTP pour le transport des données, ce qui le rend particulièrement bien adapté à une utilisation sur les réseaux à temps de latence élevé.

Prise en charge des utilisateurs nomades

La prise en charge des utilisateurs qui passent d’un ordinateur à un autre a toujours constitué un défi pour les administrateurs de messagerie. En général, ils traitent ce problème en utilisant des stratégies système et des profils réseau qui peuvent représenter un coût important en termes d’administration et de performances.

L’utilisation de Microsoft Windows 2000 sur le client et sur le serveur résout les problèmes liés à la prise en charge des utilisateurs nomades au prix d'un effort d’administration minime.

Dans les cas où il s’avère peu pratique de mettre en place les technologies de gestion Microsoft IntelliMirror® pour résoudre les problèmes, vous pouvez implémenter Outlook Web Access. Sans autre client à installer que le navigateur et sans profil MAPI à prendre en compte, Outlook Web Access convient tout particulièrement aux utilisateurs nomades, au sein du bureau et sur Internet.

Kiosques

Dans le scénario de type kiosque, les ordinateurs sont placés aux endroits stratégiques (ateliers, zones communes, salles de conférence, etc.), ce qui permet aux utilisateurs d’accéder au courrier électronique, au calendrier et à d’autres fonctions de messagerie de base. Ce type de solution est particulièrement intéressant lorsque l’objectif est de permettre à tous d’accéder aux dossiers publics publiés.

Migration

Les administrateurs système sont également souvent confrontés à une autre difficulté : assurer la continuité du service aux utilisateurs pendant une opération de migration. La migration doit perturber le moins possible les activités normales. Pour atteindre cet objectif, vous pouvez migrer de petits groupes simultanément et déployer des configurations clients personnalisées afin de permettre une période de coexistence.

Outlook Web Access est la solution idéale aux problèmes générés par la coexistence de logiciels clients. Même si elle ne permet pas de remplacer un client complet, elle est facile à déployer et permet aux utilisateurs de commencer à se familiariser avec la puissance de Microsoft Exchange dès que le serveur back-end est opérationnel.

Dans le cadre d’une utilisation combinée avec Internet Explorer 5.0, l’interface Outlook Web Access est tellement proche de celle du client complet que les utilisateurs s’adapteront rapidement à l’un ou l’autre client après le déploiement.

La migration vers Exchange 2000 Server à partir d’autres systèmes de messagerie implique des problèmes de déploiement qui n’existent pas lors de la mise à niveau d’un produit Microsoft. Là encore, Outlook Web Access offre une bonne solution d’accès client par intérim en limitant l’impact opérationnel normalement associé à une période de migration prolongée.

Considérations de planification

Microsoft Outlook Web Access requiert peu de configuration administrative pour être opérationnel, mais il convient de planifier certains points stratégiques avant le déploiement. Les points à prévoir assez tôt sont l'emplacement logique et physique du serveur, la méthode d’authentification du client et la planification de la capacité.

Sécurité du réseau

Vous pouvez installer Outlook Web Access dans un environnement à un ou plusieurs serveurs. Dans un environnement mono-serveur, le client se connecte directement au serveur Exchange qui héberge la boîte aux lettres. Une racine virtuelle Exchange et une racine virtuelle publique sont ajoutées à IIS (Internet Information Services). Ces racines virtuelles pointent sur leurs répertoires correspondants dans Exchange.

Les topologies multi-serveurs comportent des serveurs frontaux et back-end, ce qui offre plusieurs choix pour le positionnement des serveurs par rapport au réseau d’entreprise externe. Les serveurs back-end doivent toujours se trouver à l’intérieur du réseau WAN d’entreprise. Les serveurs frontaux peuvent être placés dans le réseau externe, dans la zone démilitarisée ou sur le réseau interne. Les configurations multi-serveurs seront traitées en détail dans un prochain livre blanc intitulé « Vue d'ensemble de la topologie frontale et back-end de Microsoft Exchange 2000 ». 

Authentification

Un certain nombre d’options sont disponibles pour l’authentification de Microsoft Outlook Web Access. Le choix de la méthode appropriée dépend généralement des capacités du système d’exploitation du client et des règles de sécurité applicables. Les méthodes d’authentification par défaut pour Outlook Web Access dans un environnement mono-serveur sont l’authentification de base et l’authentification intégrée Windows. L’authentification est définie sur les serveurs virtuels HTTP configurés pour Outlook Web Access.

Remarque : Outlook Web Access ne comporte pas de bouton permettant de se déconnecter. Pour fermer la session, l’utilisateur doit fermer le navigateur. 

Les options d’authentification disponibles sont les suivantes :

· Méthode 1 – De base : Utilise du texte en clair pour effectuer une simple stimulation/réponse.

· Méthode 2 – Intégrée Windows : S'appuie sur les attributs de sécurité natifs du client.

· Méthode 3 – Accès anonyme : Permet d’accéder aux dossiers publics destinés à un accès général.

· Méthode 4 – SSL (Secure Sockets Layer) : Bien qu’il ne s’agisse pas à proprement parler d’une méthode d'authentification, SSL offre un canal de communication sécurisé qui peut être utilisé en conjonction avec l’une quelconque des méthodes citées plus haut.

Le prochain livre blanc « Vue d'ensemble de la topologie frontale et back-end de Microsoft Exchange 2000 » sera plus explicite à propos des méthodes d’authentification dans une configuration de serveurs frontaux et back-end.

Vous trouverez ci-après une description détaillée de la fonction d’authentification d’Outlook Web Access.

Méthode 1 – De base

L’authentification de base est couramment utilisée sur les réseaux intranet. Contrairement au protocole NTLM qui accepte l’identification établie des utilisateurs via le jeton d’accès, l’authentification de base demande aux utilisateurs d’entrer leur nom d’utilisateur, leur domaine et leur mot de passe afin de les authentifier vis-à-vis de Microsoft Outlook Web Access.

Avantages

L’authentification de base est indépendante du navigateur, ce qui la rend indépendante de la plate-forme. 

L’authentification de base permet l’utilisation d’un serveur frontal.

Inconvénients

L’authentification de base entraîne la transmission sur le réseau de mots de passe non cryptés, ce qui en fait une méthode d’authentification relativement peu sûre.

L’utilisateur doit entrer son nom d’utilisateur, son domaine et son mot de passe chaque fois qu’il se connecte.

Méthode 2 – Intégrée Windows

L’authentification intégrée Windows recouvre plusieurs scénarios. L’authentification est optimale lorsque le client exécute Windows 2000 et Internet Explorer 5.0. Cette configuration utilise Kerberos et se montre la meilleure en termes de sécurité, d’efficacité (de communication) et de transparence.

L’authentification intégrée Windows utilise le protocole NTLM à la place de Kerberos avec d’autres clients réseau non-Windows 2000.

Avantages

L’authentification intégrée Windows crypte le mot de passe du client et offre ainsi une excellente sécurité. 

L’authentification intégrée Windows assure une authentification native à partir des clients réseau Windows et permet à l'utilisateur d'accéder au navigateur sans entrer son identification et son mot de passe. Les clients Windows 2000 qui exécutent Internet Explorer 5.0 utilisent Kerberos.

Inconvénients

L’authentification intégrée Windows ne fonctionne pas avec des navigateurs autres que Microsoft Internet Explorer 4 et 5.

L’authentification intégrée Windows n’est pas disponible dans une configuration de serveurs frontaux et back-end.

Méthode 3 – Accès anonyme

IIS permet de créer un compte utilisateur qui peut se connecter de manière anonyme. L’accès anonyme autorise un accès limité à certains dossiers publics et informations d'annuaire.

Avantages

L’accès anonyme est pris en charge par tous les navigateurs ; il constitue une méthode facile pour offrir un accès non sécurisé aux données de dossiers publics.

Un seul point de configuration est utilisé, ce qui simplifie l’administration.

Inconvénients

L’accès anonyme n'identifie pas chaque utilisateur de manière unique. Par conséquent, vous ne pouvez pas suivre l'exploitation des ressources par utilisateur.

Méthode 4 – SSL (Secure Sockets Layer)

SSL offre le meilleur niveau de sécurité car la totalité de la session de communication est cryptée. La technologie SSL n’est pas une méthode d’authentification en elle-même, mais elle offre un canal sécurisé pour toutes les méthodes d’authentification. Bien que vous puissiez utiliser n’importe quelle méthode d’authentification avec SSL, l’implémentation la plus courante est la méthode De base.

Avantages

La totalité de la session de communication est cryptée.

La plupart des navigateurs prennent en charge les communications SSL.

Inconvénients

La technologie SSL nécessite une quantité importante de ressources système pour la création et le démantèlement des sessions. Elle réduit donc les performances globales du serveur d’authentification.

Dans la méthode d’authentification de base avec SSL, l’utilisateur doit spécifier son nom d’utilisateur, son domaine et son mot de passe chaque fois qu’il se connecte.

Informations complémentaires sur SSL

Du fait de l’usage largement répandu de SSL et de TLS (Transport Layer Security) avec HTTP, on pense souvent que les deux sont liés. En fait, SSL n’a rien à voir avec HTTP. SSL est un protocole de couche transport développé pour sécuriser les protocoles basés sur TCP/IP : IMAP (Internet Message Access Protocol), NNTP (Network News Transfer Protocol) et HTTP (HyperText Transfer Protocol).

L’authentification de base présente l’inconvénient de transmettre le mot de passe de l’utilisateur en clair. SSL, en revanche, établit entre le client et le serveur un canal de communication sécurisé qui permet d’envoyer le mot de passe en toute sécurité. L’inconvénient de SSL est le temps de latence engendré par les servitudes de la session et le traitement nécessaire au cryptage et au décryptage de la session.

Planification de la capacité

Même si l’amélioration des performances d’Outlook Web Access dans Exchange 2000 allège la charge des serveurs, la planification du nombre d’utilisateurs par serveur Outlook Web Access peut s’avérer difficile du fait du type d’utilisation du client. Par exemple, les fonctions de calendrier nécessitent davantage de traitement sur le serveur que les fonctions de messagerie. 

Outlook Web Access est souvent utilisé en complément d’un accès client complet. Dans ce cas, en restant prudent, on peut évaluer la planification des accès simultanés à Outlook Web Access à environ 10 pour cent du nombre des utilisateurs.

Les sections qui suivent donnent d’autres suggestions pour la planification de Microsoft Outlook Web Access.

Scénarios d’utilisation 

Outlook Web Access sera-t-il utilisé en complément d’Outlook ou est-ce que tous les clients utiliseront Outlook Web Access ? Un déploiement limité d’Outlook Web Access suppose moins d’utilisateurs simultanés et exige donc moins de ressources. Un déploiement complet d’Outlook Web Access nécessite le passage à un environnement multi-serveurs qui exploite des serveurs frontaux distincts pour répartir la charge client sur plusieurs serveurs back-end. 

Le calcul des besoins en ressources d’Outlook Web Access est comparable à la planification de capacité d’un déploiement Exchange standard. Commencez avec une configuration pilote, puis contrôlez l’utilisation et les performances. 

Les compteurs de performances du Moniteur système peuvent fournir des données utiles sur les aspects suivants :

· Nombre de tentatives de connexion par jour

· Nombre de messages lus

· Nombre de messages envoyés

· Durée des sessions

· Connexions à Outlook Web Access

Remarque : Outlook Web Access ne comporte pas de bouton de fin de session. Pour mettre fin à la session, l’utilisateur doit fermer le navigateur. 

Topologie 

La topologie affecte le nombre d’utilisateurs desservis par un serveur donné. 

Si vous utilisez plusieurs serveurs dans votre organisation, Microsoft recommande l’utilisation d’une architecture de serveurs frontaux et back-end pour déployer Outlook Web Access. Dans une telle topologie, le serveur frontal envoie les requêtes HTTP à un serveur back-end qui exécute Outlook Web Access. Tous les serveurs frontaux sont vus par les clients Internet comme étant un seul et même ordinateur. Le serveur frontal commence par lancer une recherche dans Microsoft Active Directory™ pour déterminer le serveur back-end qui reçoit la requête, puis il relaie la requête au serveur approprié.

Le principal avantage de l’architecture de serveurs frontaux et back-end est l’utilisation d’un espace de noms unique et cohérent. Les utilisateurs n’ont pas besoin de mémoriser les noms des serveurs où se trouve leur boîte aux lettres, et vous n’avez pas besoin de notifier les utilisateurs lorsque vous déplacez leur boîte aux lettres. Si vous n’utilisez pas un espace de noms unique, vous devez affecter un nom de serveur spécifique à chaque utilisateur, comme dans un scénario mono-serveur. Cette solution complique l’administration et nuit à la souplesse car chaque fois que vous transférez des boîtes aux lettres sur un autre serveur, vous devez en informer chaque utilisateur. Avec un espace de noms unique, vous pouvez ajouter et supprimer des serveurs ou transférer des boîtes aux lettres d’un serveur à l’autre ; les utilisateurs utilisent toujours la même URL. La création d’un espace de noms unique garantit également l’évolutivité d’Outlook Web Access à mesure que votre organisation se développe.

L’architecture de serveurs frontaux et back-end offre un avantage supplémentaire lorsque vous utilisez le cryptage SSL. Les serveurs frontaux peuvent gérer tout le traitement de cryptage et de décryptage, ce qui améliore les performances du réseau en allégeant la charge de traitement des serveurs back-end. 

Équilibrage des charges

Lorsque vous déployez plusieurs serveurs Outlook Web Access, vous pouvez équilibrer manuellement leur charge en affectant des groupes d’utilisateurs à un serveur en particulier. Par rapport à d’autres techniques, celle-ci engendre une surcharge administrative non négligeable dans la mesure où l’administrateur doit ajuster manuellement ces groupes et surveiller les résultats.

La rotation des systèmes DNS (Domain Name System) peut amoindrir les performances des serveurs utilisant SSL parce que les informations d’état des sessions sont gérées sur le serveur. Si DNS réachemine la requête vers un autre serveur, ces informations d’état sont perdues et la session doit être recréée.

Pour équilibrer la charge entre des serveurs frontaux Outlook Web Access, il est recommandé d’utiliser la fonction d’équilibrage des charges réseau ou, si des performances très élevées sont indispensables, l’équilibrage des charges matérielles. 

Avec l’équilibrage des charges réseau, tous les nœuds serveurs concernés reçoivent les requêtes du client. Chaque serveur d’équilibrage réseau ou chaque serveur frontal Outlook Web Access utilise un algorithme spécial, basé sur l’adresse IP du client qui se connecte, pour déterminer si le serveur frontal doit gérer la requête en entrée. Si c’est le cas, il transmet la requête à la couche réseau. Dans le cas contraire, il supprime la requête.

Il est recommandé d’utiliser des cartes d’interface réseau (NIC) distinctes pour la communication inter-serveurs dans un environnement d’équilibrage des charges réseau. Par l’intermédiaire de ce réseau privé, un signal est envoyé entre les serveurs d’équilibrage des charges réseau afin qu’ils puissent ajuster leur algorithme pour déterminer quelle requête prendre en compte dans le cas où un serveur entre en service ou passe hors service.

Si le signal de l’un des ordinateurs est rompu, les serveurs d’équilibrage de la charge réseau sont automatiquement retirés de la rotation et d’autres assument leur charge. Ce mécanisme assure une certaine tolérance aux pannes pour certains types de défaillances matérielles et logicielles.

Vous pouvez utiliser les utilitaires du kit de ressources de Windows 2000 Server tels que HTTPMON, mais aussi des outils d’autres fournisseurs, pour analyser des applications telles qu’Outlook Web Access. En cas de défaillance d'application détectée, vous pouvez lancer un programme pour retirer l’ordinateur défectueux de la rotation des serveurs d’équilibrage de la charge réseau.

Installation et administration

L’installation, la configuration et l’administration de Microsoft Outlook Web Access sont des tâches rigoureusement définies. Certains concepts de Exchange 2000 Outlook Web Access étant nouveaux, il est recommandé de bien comprendre l'ensemble du processus et les relations des composants entre eux avant de procéder au déploiement.

Installation

Outlook Web Access est installé dans le cadre de l’installation par défaut de Microsoft Exchange 2000 ; Windows 2000 et IIS 5.0 doivent être installés au préalable.

Le tableau ci-après décrit les répertoires Outlook Web Access créés lors de l’installation de Microsoft Exchange 2000.

	Répertoire
	Contenu

	

	\exchsrvr\bin
	Wmtemplates.dll, qui définit le modèle par défaut utilisé pour le rendu de Microsoft Outlook Web Access.

	\exchsrvr\exchweb\bin
	Exwform.dll, qui gère le traitement des formulaires.

	\exchsrvr\exchweb\controls
	Script de fonctionnement Internet et client Microsoft JScript®. Ce code est distinct de l’application ISAPI de Outlook Web Access pour la mise en cache par IIS et par le client.

	\exchsrvr\exchweb\lang
	Versions localisées des fichiers d’aide de Outlook Web Access.

	\exchsrvr\exchweb\img
	Graphiques utilisés par Outlook Web Access. 


Le programme d’installation d’Exchange 2000 crée quatre répertoires IIS virtuels qui sont utilisés par Outlook Web Access.

	Répertoire Web virtuel
	Fonction

	

	/exchweb
	Stockage des graphiques et autres fichiers annexes par Outlook Web Access.

	/exadmin
	Utilisé par l’outil d’administration de Microsoft Exchange pour administrer les dossiers publics.

	/exchange
	Stocke la racine de la boîte aux lettres.

	/public
	Contient l’arborescence des dossiers publics par défaut.


Configuration du serveur

Outlook Web Access est configuré par défaut pour permettre l’accès à la boîte aux lettres des utilisateurs et à l’arborescence des dossiers publics par défaut. Vous avez toutefois la possibilité de configurer le serveur de façon à permettre un accès personnalisé pour les clients HTTP/WebDAV. Vous pouvez définir les éléments suivants :

· Utilisateurs autorisés à accéder au serveur à partir d’un navigateur Web.

· Méthode(s) d’authentification autorisées.

· Dossiers publics ouverts aux utilisateurs.

Cette configuration s’effectue à l’aide de la console du Gestionnaire système et de la console Utilisateurs et ordinateurs Active Directory de MMC (Microsoft Management Console). Les modifications apportées sont stockées dans Active Directory, puis appliquées par le serveur Exchange approprié.

Remarque : Les serveurs et répertoires Web virtuels que vous créez à l’aide de l’outil d’administration de Microsoft Exchange apparaissent également sur la console du Gestionnaire des services Internet. Les modifications apportées à la configuration dans l’outil d’administration de Microsoft Exchange écrasent les modifications apportées aux mêmes éléments avec le Gestionnaire des services Internet. N’utilisez le Gestionnaire des services Internet que pour apporter des modifications à des éléments qui ne sont pas disponibles dans l’outil d’administration de Microsoft Exchange.

Gestion des utilisateurs de Outlook Web Access

L’accès Web à Exchange 2000 est activé par défaut pour tous les utilisateurs. Pour activer ou désactiver cet accès, vous devez utiliser les Utilisateurs et ordinateurs Active Directory. Lorsque l’option Affichage-Fonctionnalités avancées est activée, vous pouvez voir l’onglet Exchange – Paramètres avancés dans les propriétés utilisateur. Cet onglet propose le bouton Paramètres du protocole qui vous permet de modifier les paramètres d’accès HTTP, POP3 (Post Office Protocol version 3) et IMAP4 de l’utilisateur.

Serveurs et répertoires virtuels

Les serveurs virtuels permettent de créer des instances de serveur Web séparées pour les utilisateurs internes et externes de différents services d’une entreprise ou pour des utilisateurs ayant des exigences différentes au niveau de la sécurité.

Lors de la création d’un serveur HTTP virtuel, vous devez aborder trois domaines de configuration :

· Général. Configuration de l’identification du serveur virtuel (en-tête de l’hôte, adresse IP, port), du nombre de connexions disponibles au contenu (boîtes aux lettres privées ou une partie spécifique de l’arborescence des dossiers publics) et de l’ouverture de session.

Remarque : La combinaison des valeurs d’identification doit être unique pour chaque serveur virtuel.

· Accès. Configuration du type d’authentification utilisé pour accéder au contenu sécurisé et de l'autorisation (ou interdiction) par le serveur des accès anonymes au contenu partagé.

· Sécurité. Configuration des droits de l’administrateur sur le serveur virtuel. Les connexions client ne sont pas affectées.

Connexion à un serveur virtuel

Un navigateur se connecte à un serveur virtuel spécifique par http://adresse IP:port ou http://nom d’en-tête de l’hôte:port. Il n’est pas nécessaire de préciser le port s’il s’agit du port TCP 80 par défaut. Le nom d’en-tête de l’hôte doit figurer comme enregistrement d'hôte dans DNS, être ajouté au fichier d’hôte du client ou correspondre au nom d’ordinateur du serveur si la connexion a lieu sur un réseau intranet.

Lorsque le serveur reçoit la requête, il examine le nom du serveur dans l’URL pour déterminer quel serveur virtuel reçoit la requête. Si le nom de serveur indiqué correspond à l’en-tête d’hôte d’un serveur virtuel, il achemine la requête vers ce serveur. Dans le cas contraire, c’est le serveur Web par défaut qui gère la requête. 

Désactivation de serveurs virtuels

Outlook Web Access dans Exchange Server 5.5 permettait d’activer ou de désactiver tout accès HTTP pour Exchange à partir de l’onglet Général. Exchange 2000 offre une fonctionnalité similaire. Vous pouvez désormais arrêter, démarrer ou interrompre temporairement chacun des serveurs virtuels en cliquant avec le bouton droit sur l’objet serveur virtuel dans le Gestionnaire système et en cliquant sur l’option appropriée. Sachez que vous pouvez seulement administrer le serveur virtuel Exchange par défaut à partir du Gestionnaire des services Internet.

Remarque : Si vous arrêtez le serveur virtuel Exchange par défaut, vous arrêtez également le serveur Web IIS par défaut. Si vous souhaitez que ce serveur demeure disponible mais voulez supprimer tout accès à Exchange, vous pouvez supprimer les répertoires virtuels Exchange, Exadmin et publics. Vous pouvez également configurer la sécurité de façon à désactiver l’accès. La suppression des répertoires virtuels désactive la gestion des dossiers publics sur le serveur concerné. 

Pour chaque serveur virtuel, vous pouvez configurer plusieurs répertoires virtuels pointant sur différents dossiers publics ou sur la banque de boîtes aux lettres privée
. Dans la version Release Candidate 1 (RC1), il est possible de créer des répertoires virtuels dans d’autres répertoires virtuels, ce qui vous permet de créer votre propre hiérarchie accessible par le Web. Cette hiérarchie peut ensuite être exploitée par l’intermédiaire de dossiers Web ou utilisée par vos applications Web.

Les répertoires virtuels sont similaires aux raccourcis de dossiers publics utilisés dans les versions précédentes de Microsoft Exchange.

Serveurs frontaux

Pour configurer un serveur frontal dans Exchange 2000 RC1, vous devez activer la case à cocher Il s'agit d'un serveur final avant dans la boîte de dialogue Propriétés du serveur, puis redémarrer les services Exchange et IIS ou l’ordinateur. 

En apportant cette modification, vous demandez aux composants HTTP, POP3 et IMAP4 de Microsoft Exchange de réacheminer tout le trafic vers un serveur back-end contenant la boîte aux lettres de l’utilisateur. La banque d’informations demeure intacte sur le serveur et elle est disponible pour les clients MAPI, mais elle n'est pas accessible par ces trois protocoles.

En ce qui concerne les serveurs frontaux, il est recommandé de les configurer immédiatement après l’installation d’Exchange 2000 Server. 

Prise en charge multilingue

Outlook Web Access dans Exchange 2000 prend en charge 9 langues de manière native : anglais, français, allemand, japonais, italien, espagnol, chinois (traditionnel), chinois (simplifié) et coréen. La prise en charge de 13 langues supplémentaires sera disponible immédiatement après le lancement d’Exchange 2000 Server.

� La méthode d’authentification Kerberos ne peut être utilisée qu’avec Internet Explorer 5.0 et Windows 2000.


� À chaque serveur virtuel doit correspondre un alias DNS de façon à permettre un accès nommé au serveur virtuel.






